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Boîte de découverte sur la Seconde Guerre mondiale

Histoires personnelles

William King Lowd Lore
Marine royale du Canada

En 1943, après des années  
de discrimination, William est 
devenu le premier Canadien 
d’origine chinoise à servir dans  
la Marine royale du Canada,  
à l’âge de 33 ans.

Portrait de William Lore 
Présenté avec l’aimable permission 
du Chinese Canadian Military Museum

Sa vie avant la guerre

William est né à Victoria (Colombie-Britannique) 
en février 1909. D’origine chinoise, il a été 
victime de discrimination quand il était jeune. 
Il a étudié le génie à l’Université McGill, à 
Montréal (Québec), mais la grande crise 
économique qui a eu lieu à l’époque l’a obligé  
à abandonner ses études en 1929.

Il est retourné dans sa province d’origine et 
a travaillé comme journaliste à Vancouver. En 
1939, il a fait tomber les barrières raciales quand 
il est devenu radiotélégraphiste – et le premier 
Canadien d’origine chinoise dans la fonction 
publique fédérale.
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Résolu à s’enrôler

Quand la guerre a éclaté, William a essayé de 
s’engager dans la Marine royale du Canada, 
mais il a été refusé. Il a essayé deux autres fois, 
essuyant toujours un refus. 

C’est la discrimination qui empêchait William 
de s’engager. À l’époque, la marine n’acceptait 
que des personnes blanches. 

En janvier 1943, le chef de la Marine royale 
du Canada a exigé que William soit accepté, 
faisant de lui le premier Canadien d’origine 
chinoise à servir dans la marine canadienne. 
Après avoir suivi une formation pour 
devenir officier, William a travaillé dans le 
renseignement naval, d’abord à Ottawa 
(Ontario), puis à Londres, en Angleterre. 

Ensuite, William est parti dans une région 
beaucoup plus lointaine, le Sud-Est asiatique, 
car il a été affecté au Southeast Asia Command. 

Envoyé à Ceylan (Sri Lanka), il a participé à 
la planification d’une attaque alliée contre 
Rangoon (Yangon), en Birmanie (Myanmar), 
occupée alors par les Japonais. Il a ensuite 
travaillé dans le renseignement, auprès des 
forces américaines et britanniques. 

En août 1945, William a accompagné les 
Britanniques la première fois qu’ils sont allés 
à Hong Kong après la prise de la colonie par 
les Japonais en 1941. Étant Canadien, il a été 
le premier officier choisi pour conduire des 
hommes à terre.

Libération de prisonniers de guerre à Hong Kong

Après avoir aidé à sécuriser Hong Kong, 
William Lore a dirigé un détachement de 
soldats envoyé au tristement célèbre camp de 
prisonniers de guerre de Sham Shui Po. Lui 
et ses hommes ont libéré les prisonniers du 
camp, y compris des Canadiens qui avaient été 
détenus dans des conditions épouvantables 
depuis leur capture en 1941.

En septembre, William a été témoin de  
la capitulation officielle des Japonais à  
Hong Kong. Il a atteint le grade de capitaine  
de corvette dans la Marine royale du Canada  
avant de prendre sa retraite en 1948.

Sa vie après la guerre

Après la guerre, William a étudié le droit à 
l’Université d’Oxford, en Angleterre. Il est 

retourné à Hong Kong, où il a travaillé comme 
avocat. Il s’est éteint en 2012 à l’âge de 103 ans.
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Vocabulaire

Alliés Pays, dont le Canada, qui ont allié leurs forces pour 
s’opposer aux puissances de l’Axe pendant la Seconde Guerre 
mondiale. Les plus grandes nations de cette alliance étaient  
le Royaume-Uni, les États-Unis, l’Union soviétique et la Chine.

Prisonniers de guerre  Membres des forces militaires faits prisonniers par l’ennemi. 
Durant la Seconde Guerre mondiale, ils étaient souvent détenus 
dans des camps spéciaux.

Radiotélégraphiste Opérateur radio. Pendant la Seconde Guerre mondiale, le terme 
« sans fil » était souvent utilisé par les militaires canadiens pour 
parler de la radio.


